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Le présent rapport fait la synthèse de la situation des services financiers via la téléphonie
mobile dans l'UEMOA au titre de l'année 2017. Il passe en revue les activités globales des
services financiers numériques, notamment, le nombre de souscripteurs, le volume et la
valeur des transactions réalisées ainsi que la répartition par offre de services et par pays pour
la période sous-revue.

                                                   ° ° °

Au 31 décembre 2017, vingt-huit (28) déploiements de services financiers via la téléphonie
mobile sont dénombrés dans l'Union, contre trente-trois (33) un an plus tôt. Cette offre de
services est portée par : 

• dix-hui t (18) partenariats entre des banques et des opérateurs de
télécommunications ;

• huit (8) établissements de monnaie électronique (EME) ;

• et deux (2) institutions de microfinance (IMF).

Le secteur, actuellement caractérisé par la diminution des partenariats entre les opérateurs de
téléphonie mobile et les institutions financières, a enregistré l'arrivée de nouveaux acteurs que
sont, MTN Mobile Money au Bénin, Orange Money au Burkina, MTN MFS et SGBCI YUP en
Côte d'Ivoire, Ecobank en partenariat avec le groupe Orange en Guinée-Bissau, BIMAO et
SGBS-YUP au Sénégal, ainsi que BTCI au Togo, mais aussi la cessation d'activités pour
SGBCI, UBA-CI, Ecobank-CI qui étaient en partenariat avec le groupe MTN.

En effet, à la faveur de la nouvelle Instruction n°008-05-2015, régissant les conditions et
modalités d'exercice des activités des émetteurs de monnaie électronique dans les Etats
membres de l'Union Monétaire Ouest Africaine (UMOA), plusieurs sociétés de téléphonie
mobile qui étaient en partenariat avec les banques pour l'offre des services financiers
numériques, ont rompu leur collaboration pour créer des entités autonomes (EME), à travers
leurs filiales dont l'activité porte spécifiquement sur l'émission et la gestion de la monnaie
électronique.

Tableau n°1 : Evolution des services financiers via la téléphonie mobile dans l'UEMOA, de 2013 à
2017

2013 2014 2015 2016 2017

Nombre d'initiatives 29 32 31 33 28

Nombre de comptes de 
monnaie électronique 
ouverts 

11 069 154 18 233 444 25 571 883 36 462 265 50 494 200

Taux d'activité 50,63% 58,76% 38,78% 34,60% 36,75%

Nombre de points de 
service

44 743 93 621 164 281 183 274 312 376

Volume des 
transactions

106 450 160 259 354 452 501 238 841 735 295 071 1 254 464 732

Valeur des transactions
(milliards FCFA)

1 606 3 760 7 415 11 501 16 943

Source : BCEAO
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Des souscriptions et des transactions en expansion

Au cours de l'année 2017, le nombre de souscripteurs de comptes de monnaie électronique
dans l'UEMOA est ressorti à 50,5 millions, contre 36,5 millions en 2016, soit une hausse de
38,48%.

Le nombre de transactions en 2017, s'est chiffré à environ 1.254,5 millions contre 735,2
millions un an plus tôt, soit une progression de 70,6%.

Près de 3,5 millions d'opérations ont été traitées en moyenne par jour par l'ensemble des plate-
formes de paiement mobile existantes dans l'Union contre 2,0 millions en 2016.

La valeur de ces transactions a augmenté au cours de la période sous revue, en passant de
11.501 milliards de F CFA en 2016 à 16.943 milliards de F CFA à fin décembre 2017.

La valeur moyenne journalière des opérations, est estimée à environ 47,1 milliards de francs
CFA en 2017, contre 31,9 milliards de francs CFA un an plus tôt, soit une hausse de 47,6%.

Graphique n°1 : Évolution trimestrielle de la valeur des transactions (en milliards FCFA)

Source : BCEAO

L'évolution des services financiers s'explique notamment, par l'entrée sur le marché de
nouveaux acteurs, le renforcement du réseau d'acceptation, le déploiement des points de
services, ainsi que les stratégies de communication initiées par les acteurs, en particulier, sur
l'offre des nouveaux services.

Développement constant des services financiers numériques dans les pays de l'Union,
principalement en Côte d'Ivoire

L'analyse des données disponibles révèle que la Côte d'Ivoire concentre une part importante de
l'activité des services financiers numériques dans l'Union. Elle totalise 37,9% des comptes de
monnaie électronique, soit 19,15 millions, en hausse de 49,0% par rapport à 2016. Elle est
suivie du Burkina Faso (13,8%), du Mali (13,5%) et du Bénin (13,0%).

Le Bénin enregistre une forte expansion des activités des services financiers numériques,
reflétée par le nombre croissant d'utilisateurs qui ressort à 6,57 millions en 2017, contre 4,35
millions en 2016. Cette évolution est également observée au Sénégal (5,38 millions contre 4,40
millions), au Togo (2,98 millions contre 1,44 million) et en Guinée-Bissau (375.833 souscripteurs
en 2017 contre 246.551 en 2016).

Trimestre 1 Trimestre 2 Trimestre 3 Trimestre 4

0

1,000

2,000

3,000

4,000

5,000

6,000

2013 2014 2015 2016 2017



4

L'évolution de la souscription de comptes de monnaie électronique est restée limitée au Mali et
au Niger. En effet, un léger repli du nombre de souscripteurs a été noté au Mali (6,83 millions,
soit -0,56%), en liaison notamment avec le contexte socio-politique observé dans ce pays. Le
Niger enregistre une faible hausse de 2,8% (2,22 millions contre 2,16 millions en 2016).

L'utilisation de la téléphonie mobile par le secteur financier a contribué, de manière
significative, au relèvement du taux global d'utilisation des services financiers1, qui s'est établi
à 55,02% en 2017, pour un taux de bancarisation strict2 de 16,99% et élargi de 35,88%3.

Graphique n°2 : Contribution des services financiers via la téléphonie mobile à l'inclusion financière
dans l'UEMOA de 2015 à 2017)

Source : BCEAO

Graphique n°3 : Répartition du nombre de clients en 2017

Source : BCEAO

La Côte d'Ivoire, le Burkina et le Mali concentrent 73,6% du volume des opérations et 77,8%
de la valeur totale des transactions dans l'Union en 2017, contre respectivement 76,6% et
82,9% un an plus tôt.

1 - Taux global d'utilisation des services financiers = (taux de bancarisation élargi + taux d'utilisation des services de monnaie électronique) /
population adulte.

2 - Nombre de personnes physiques titulaires de comptes de dépôt et de crédit dans les banques, les services postaux, les caisses
d'épargne et le Trésor , rapporté à la population adulte.

3 - Taux de bancarisation élargi : nombre de personnes physiques titulaires de comptes de dépôt et de crédit dans les banques, les services
postaux, les caisses d'épargne, le Trésor et les systèmes financiers décentralisés, rapporté à la population adulte.
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Graphique n°4 : Évolution des valeurs des transactions par pays, de 2014 à 2017 (milliards FCFA)

Source : BCEAO

Au Bénin, l'activité se consolide avec un doublement de la valeur des transactions en 2017,
confirmant la tendance observée en 2016. 

Cette tendance est également observée au Sénégal où il est noté une hausse de 120,9% de
la valeur des transactions via la monnaie électronique, celle-ci étant ressortie à 1.261,6
milliards de francs CFA, soit 2,2 fois plus qu'en 2016.

Au Togo, le volume de transactions a quasiment doublé sur la période pour atteindre 38,13
millions d'opérations en 2017. La valeur des transactions s'élève à 394,3 milliards de francs
CFA, contre 263,1 milliards de francs CFA en 2016. 

En Guinée-Bissau, le nombre de transactions a doublé, passant de 304.014 en 2016, à 
619.620 opérations en 2017 pour une valeur de 3,13 milliards de francs CFA contre 592,0
millions de francs CFA en 2016. 

Au Niger où l'activité est restée stable, les transactions ont baissé en ressortant à 35,7
millions d'opérations contre 40,4 millions en 2016, pour des valeurs respectives de 224,8
milliards de francs CFA contre 215,5 milliards de francs CFA.

La Côte d'Ivoire et le Burkina Faso concentrent à eux seuls 58,4% du volume des transactions
effectuées dans l'UEMOA.

Le regain d'activité des services financiers numériques observé dans certains pays de l'Union
au cours de la période sous revue pourrait s'expliquer par le démarrage effectif des activités
d'émission de monnaie électronique des nouveaux entrants.

Graphique n°5 : Répartition du volume des transactions en 2016 et 2017

Source : BCEAO
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Comparaison de l'activité d'émission de monnaie électronique avec les autres
systèmes de paiement de masse dans l'Union

En 2017, l'activité du Système Interbancaire de Compensation Automatisé (SICA-UEMOA)1 a
été marquée par une augmentation de 8,8% du volume des échanges et de 10,3% de leur
valeur par rapport à 2016. Ainsi, le volume des échanges s'est établi à 13.790.991 opérations
pour un montant de 48.599 milliards de francs CFA.

Les transactions effectuées par le biais de la téléphonie mobile présentent une évolution plus
significative que celles enregistrées via SICA-UEMOA. En effet, le nombre d'opérations via la
téléphonie mobile, soit 1.254.464.732 est quatre-vingt-dix (90) fois, supérieur à celui enregistré
dans SICA-UEMOA, au cours de la période sous-revue. Toutefois, leur valeur demeure plus
faible (16.943 milliards de francs CFA).

Les paiements de SICA-UEMOA sont interbancaires, de même que ceux du GIM-UEMOA2,
tandis que ceux effectués via le téléphone portable sont, pour l'essentiel, de nature « intra-
réseaux ». Cette situation est expliquée par l'absence d'une plate-forme interopérable pour les
services financiers via la téléphonie mobile. Le nombre de transactions réalisées par le GIM-
UEMOA, s'est chiffré à 7.216.210 pour une valeur de 598,03 milliards de francs CFA au titre de
l'exercice 2017.

Graphique n°6 : Évolution globale des transactions en valeur par plate-forme

Source : BCEAO

Un relèvement du taux d'activité des souscripteurs, signe de croissance des services
financiers numériques dans l'Union

Le nombre de souscriptions a augmenté de 38,5% au cours de la période sous-revue.
Toutefois, ce taux est en baisse par rapport à son niveau de 2016, où il était de 43,0%.

Le taux d'activité dans l'Union ressort à 36,8% en 2017, en hausse de 2,15 points par rapport à
son niveau de 2016. Ainsi, sur les 50.494.200 comptes ouverts dans l'Union, 18.556.081
comptes sont considérés comme actifs3.

1 - SICA-UEMOA : Système Interbancaire de Compensation Automatisé dans l’UEMOA est un outil automatisé d’échange et de règlement
des opérations de paiement de masse c’est à dire de petits montants, sous forme de virements, de chèques ou d’effets de commerce, entre
établissements participants aux niveaux national et régional.

2 - GIM-UEMOA : Groupement Interbancaire Monétique de l’Union Economique et Monétaire Ouest-Africaine 

3 - Un utilisateur actif est un souscripteur ayant mouvementé son compte au moins une fois au cours des 3 derniers mois
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Graphique n°7 : Évolution du nombre d'utilisateurs inscrits et actifs dans l'Union (en millions) et du taux
d'activité (%)

Source : BCEAO

La Côte d'Ivoire détient 37,8% du nombre total de comptes actifs de l'Union1 soit 7.022.547. Elle
est suivie du Burkina (19,5%) et du Mali (12,4%).

Toutefois, le Burkina présente le taux d'activité le plus important de l'Union avec 52,1% de
comptes actifs, contre 41,6% pour le Sénégal, 36,7% pour la Côte d'Ivoire et 34,9% pour le
Togo.

Les opérations de retrait d'espèces, de transfert de personne à personne et d'achat de
crédit téléphonique sont prépondérantes

Les statistiques sur les services financiers via la téléphonie mobile révèlent au niveau des
habitudes des consommateurs de l'Union, une prépondérance pour les opérations de
rechargement2 de porte-monnaie électronique, de retrait d'espèces, de transfert de personne
à personne et d'achat de crédit téléphonique. Celles-ci représentent en volume et en valeur,
respectivement 87,35% et 90,0% des transactions totales en 2017, contre 89,0% et 91,0%
l'année précédente. 

Le nombre de transferts transfrontaliers réalisés entre les pays de l'Union a augmenté de
74,1%, tandis que la valeur de ces transferts a progressé de 61,0% de leur montant. Le total
des transactions transfrontalières est passé de 205 milliards de francs CFA en 2015 à 484,8
milliards en 2016 et 780,6 milliards de francs CFA en 2017.

1 La baisse du taux d’activité en 2015, a été analysée dans une étude de la Société Financière Internationale (SFI) menée en Côte d’Ivoire,
qui indiquait que les causes principales de l’inactivité en Côte d’Ivoire étaient les revenus irréguliers et le coût élevé des services. Selon le
GSMA, d’autres causes opérationnelles peuvent être relevées telles que la non performance des distributeurs et des problèmes techniques.

2 Le rechargement de porte-monnaie électronique correspond au dépôt d'une somme d'argent sur le porte-monnaie électronique.
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Graphique n°8 : Répartition des services en valeur (milliards FCFA)

(1) - Rechargements téléphoniques : achat d'unités de crédit téléphonique 
(2) – Paiements de factures : transactions via la téléphonie mobile pour le paiement des factures d'électricité, d'eau, éducation, transport...
(3) – Paiements marchands : achats de biens et services via le compte de téléphonie mobile
(4) – Paiements de salaires : sociétés privées qui effectuent le paiement des salaires par le biais de transactions via la téléphonie mobile

Source : BCEAO

Les établissements de monnaie électronique, filiales du groupe Orange dominent
l'écosystème des services financiers numériques dans l'UEMOA

Aux trois filiales autonomes du Groupe Orange déjà agréées en qualité d'établissements de
monnaie électronique en Côte d'Ivoire, au Mali et au Sénégal, s'est rajoutée une quatrième
filiale, qui a été agréée au Burkina en 2017. 

Cet opérateur de téléphonie mobile a également lancé un partenariat en Guinée-Bissau avec
ECOBANK et a maintenu sa relation d'affaires avec la BOA au Niger.

Le Groupe Orange, comprenant les quatre (4) filiales EME et les deux partenariats cités plus
haut, représente 40,90% des comptes de monnaie électronique ouverts dans l'UEMOA. Ses
filiales détiennent 39,01% de l'ensemble des comptes recensés dans l'Union, contre 35,7%
en 2016, et 49,60% du nombre total de comptes actifs contre 50,7% au cours de l'exercice
précédent.
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Graphique n°9 : Répartition du nombre de souscripteurs par réseau dans l'UEMOA en 2016 et en 2017

Source : BCEAO

Au total, au cours de l'année 2017, l'activité des services financiers via la téléphonie mobile a
été largement portée par les huit (8) établissements de monnaie électronique que sont les
quatre (4) filiales susvisées du groupe Orange, les deux (2) filiales autonomes du Groupe MTN
(implanté au Bénin et en Côte d'Ivoire), Tigo Mobile Cash au Sénégal et Qash Services en Côte
d'Ivoire.

Ces institutions totalisent 63,0% des comptes de monnaie électronique ouverts dans l'Union et
représentent respectivement 87,42% et 92,55% du volume et du montant des transactions,
réalisées en 2017 dans l'UEMOA, soit 1,1 milliard d'opérations d'une valeur de 15.680 milliards
de francs CFA.

L'écosystème est également caractérisé par la baisse du nombre de partenariats développés
entre les opérateurs de téléphonie mobile et les institutions financières, ce qui explique le repli
des activités d'émission de monnaie électronique par les établissements de crédit.

Ces derniers se partagent, avec deux (2) institutions de microfinance, à savoir CELPAID en
Côte d'Ivoire et ASMAB au Bénin, 12,58% du volume des transactions pour une valeur de 1.262
milliards de francs CFA.

*

*            *
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Les services financiers via la téléphonie mobile se sont consolidés en 2017, tant par le nombre
d'utilisateurs que par le volume et la valeur des transactions annuelles.

Sur la période allant de 2015 à 2017, la valeur des transactions est passée de 7.415 milliards
de francs CFA à 11.501 milliards de francs CFA en 2016 puis, à 16.943 milliards de francs CFA
en 2017.

Cette évolution assez marquée des services financiers numériques dans l'Union traduit la
multiplication des offres de services sur le marché ainsi que la confiance des consommateurs
vis-à-vis de ces nouveaux moyens de paiement.

Au niveau de l'offre, les partenariats entre les établissements de crédit, les institutions de
microfinance et les établissements de monnaie électronique, doivent renforcer l'accès des
populations aux services financiers de seconde génération, tels que le micro-crédit, la micro-
épargne et la micro-assurance.

Par ailleurs, les initiatives en cours de mise en œuvre par la BCEAO et l'accompagnement des
partenaires techniques et financiers pourraient permettre une accélération du développement
des services financiers numériques. En effet, le Projet d'interopérabilité des services financiers
numériques dans l'UEMOA, ainsi que le Projet d'appui à la promotion de l'accès des systèmes
financiers décentralisés au système de paiement régional, devraient contribuer à l'amélioration
de l'offre de services, la réduction des coûts des services et l'accroissement de l'inclusion
financière.

Enfin, une révision de la réglementation permettant un élargissement du réseau de distribution
favoriserait une extension de l'accès aux services financiers numériques.
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ANNEXES
STATISTIQUES SUR LES SERVICES FINANCIERS VIA 

LA TELEPHONIE MOBILE DANS L'UEMOA EN 2017
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	L'écosystème est également caractérisé par la baisse du nombre de partenariats développés entre les opérateurs de téléphonie mobile et les institutions financières, ce qui explique le repli des activités d'émission de monnaie électronique par les établissements de crédit.
	Ces derniers se partagent, avec deux (2) institutions de microfinance, à savoir CELPAID en Côte d'Ivoire et ASMAB au Bénin, 12,58% du volume des transactions pour une valeur de 1.262 milliards de francs CFA.
	*
	* *

	Les services financiers via la téléphonie mobile se sont consolidés en 2017, tant par le nombre d'utilisateurs que par le volume et la valeur des transactions annuelles.
	Sur la période allant de 2015 à 2017, la valeur des transactions est passée de 7.415 milliards de francs CFA à 11.501 milliards de francs CFA en 2016 puis, à 16.943 milliards de francs CFA en 2017.
	Cette évolution assez marquée des services financiers numériques dans l'Union traduit la multiplication des offres de services sur le marché ainsi que la confiance des consommateurs vis-à-vis de ces nouveaux moyens de paiement.
	Au niveau de l'offre, les partenariats entre les établissements de crédit, les institutions de microfinance et les établissements de monnaie électronique, doivent renforcer l'accès des populations aux services financiers de seconde génération, tels que le micro-crédit, la micro-épargne et la micro-assurance.
	Par ailleurs, les initiatives en cours de mise en œuvre par la BCEAO et l'accompagnement des partenaires techniques et financiers pourraient permettre une accélération du développement des services financiers numériques. En effet, le Projet d'interopérabilité des services financiers numériques dans l'UEMOA, ainsi que le Projet d'appui à la promotion de l'accès des systèmes financiers décentralisés au système de paiement régional, devraient contribuer à l'amélioration de l'offre de services, la réduction des coûts des services et l'accroissement de l'inclusion financière.
	Enfin, une révision de la réglementation permettant un élargissement du réseau de distribution favoriserait une extension de l'accès aux services financiers numériques.
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